
Que de belles rencontres! Une richesse d’informations! Par Georgette Lemieux-Dubaere

Les 19-20-21 et 22 février 2004, notre Association était présente à la Place Laurier à Québec, au
Salon de Généalogie organisé par l’Association des Langlois d’Amérique. Pour les visiteurs, ces
salons de généalogie nous permettent de les renseigner et de les recruter pour la survie de notre
Association et par le fait même d’en profiter pour vendre aussi les articles que nous avons en
inventaire et les quelques opuscules que nous avons produits. La richesse de ces salons est
surtout la rencontre de gens intéressés aux Lemieux parce qu’ils sont un Lemieux ou encore que
les parents ou les grands-parents sont des Lemieux. Ils viennent par curiosité nous parler de leur
famille, nous rajouter des informations manquantes à notre base de données ou encore ils sont en
quête d’informations sur leur lignée.
Merci à notre amie Françoise et à Guy qui ont tenu le salon jeudi et vendredi. Mon mari, Jacques
Dubaere et moi, sommes venus les épauler vendredi soir, samedi et dimanche. Merci à Richard
pour son bénévolat de samedi après-midi.
Grâce à tous ces gens et à ceux qui sont venus au kiosque notre représentation au salon a été une
réussite et une grande richesse de partage. C’est avec joie que j’ai rencontré des jeunes, des
grands-parents, des ex-époux venir me fournir une lignée que nous n’avions pas et revenir le
lendemain m’indiquer les correctifs à apporter parce que le soir ils s’étaient renseignés auprès de
leurs parents et voulaient que les données entrées sur l’ordinateur soient véridiques. Dans deux
cas, j’ai profité de la présence des autres familles présentes pour confirmer les dates de mariage.
Les échanges ont été très agréables et des plus enrichissantes. Merci à tous les visiteurs avec qui
nous avons pu échanger.
Je ne peux passer sous silence le beau cadeau que notre dernier visiteur a fait à l’Association.
Roland, 80 ans, vétéran de la marine marchande et ancien restaurateur à Lévis, est passé avec son
épouse, Diane, et m’a parlé d’un manuscrit qu’il avait en sa possession parlant de la généalogie
de la famille de François-Xavier Lemieux, le frère de son grand-père.
Il m’en parlait avec tellement d’engouement que la généalogiste en moi a osé lui demander de
me le prêter pour en faire une copie et entrer toutes les informations dans notre base de données.
Il a gentiment accepté de me le confier. Le manuscrit descend la lignée de Gabriel et Marthe
Beauregard pour arriver à celle de François et Marie Archange Dallaire, ses arrière-arrière
grands-parents et se rend jusqu’en 1924. On y retrouve les baptêmes, les mariages, les décès,
ceux qui étaient en communauté religieuse et ceux qui ont participé à la guerre 1914-1918.

On y retrace aussi des métiers et des
déplacements aux États-Unis et au
Manitoba. Pierre-Xavier, frère de
Francois-Xavier, est le père de
Marius et le grand-père de Roland.

Merci
Diane et Roland

pour votre bel accueil et
votre générosité.

Philomène Marius Yvonne Pierre-Xavier
Roland, Pauline et Germaine
Légaré Antonio Marie-Anna ses sœurs



Au vu et au su de tous les passants par Georgette Lemieux-Dubaere

Le 17 janvier 2004, à la une de La Tribune, grand quotidien de Sherbrooke, on peut lire:
Le chauffe-moteur branché au lampadaire! Durant les grands froids de janvier, Vincent
Lemieux, 24 ans, un jeune commerçant du centre-ville de Sherbrooke, a pris l'initiative de
débrancher les décorations de Noël du lampadaire de la ville pour brancher le chauffe-moteur de sa
voiture en panne et ce, pour une durée de trois heures.
Son commerce, un salon de thé, était de l'autre côté la rue. Voici le raisonnement du jeune
homme: " ... J'ai pensé qu'il serait plus dérangeant pour la Ville de voir une rallonge électrique
traverser la rue que de débrancher les décorations de Noël. Par grand froid (-25 degrés Celsius)
et en plein jour, c'est un usage aussi utile que de laisser les lumières allumées...". Selon lui, il
s'agit d'un geste de débrouillardise et non d'un vol d'électricité. "De toute façon, si je devais être
facturé, l'énergie consommée sera probablement inférieure au coût d'une remorqueuse." Cet
évènement a même inspiré Pat Laramée pour une caricature à la page A10.
Réactions: adopter la ligne dure ou considérer le geste anodin ou un cas exceptionnel?
Les dirigeants de la Ville de Sherbrooke sont visiblement embarassés. Habituellement, c'est le
personnel d'Hydro-Sherbrooke qui intervient dans le cas d'un branchement illégal pour produire
un constat d'infraction et le transmettre aux avocats du contentieux s'occupant des démarches
juridiques. Monsieur Roger Vachon, directeur général d'Hydro-Sherbrooke a commenté, en
boutade, le geste ainsi: "C'est un jeune homme qui a de l'initiative et qui n'est pas gêné." Voici la
réponse de Madame Isabelle Sauvé, directrice du contentieux; " ... nous n'avons encore rien
décidé. Si ça se répète, par contre, il est certain que nous interviendrions rapidement." Quant à
Monsieur Jean Perrault, maire de Sherbrooke, il juge la situation de cette façon: "... Peut-être
considérerons-nous le caractère exceptionnel du geste mais il ne faut pas que ça devienne une
pratique courante" et "Nous sommes à essayer de coordonner les interventions de tous nos
services de manière à pouvoir gérer plus efficacement ce genre de situation dans le futur."
À vous maintenant, quelle réaction avez-vous?
Note: Ce jeune homme est le neveu d'Annette, de Cécile et de Georgette.

Mariage

Dans un décor champêtre, le 30 août 2003, à l'Auberge Estrimont de Magog, familles et amis ont
assisté au mariage de Joseph Michel Gilles Mario Lemieux et de Marie Véronique Mélissa
Pruneau. Mario est le fils de Cécile Lemieux de Coaticook et Véronique est la fille de Martial
Pruneau et de Madeleine Tear de Sherbrooke. Félicitations aux heureux époux.

Thématiques des ftes de la Nouvelle-France 2004

Nous avons pu obtenir le thme développer en aot 2004: “Le Développement économique
de la Nouvelle-France” Commerce-Industrie.”

Période historique 1731 - 1744;

Sous-thme: les colonies de la Nouvelle-France; Le Canada; le Labrador; le domaine du roi, les
pays d’en haut; les bassins des grands lacs (La Huronnie); les postes de traites, les forts (Fort
Témiscamingue - Sainte-Marie-aux-Hurons); La Louisiane; L’Acadie.



Personnage phare: Gilles Hocquart (Intendant)

Pendant les 19 ans du gouvernement de Hocquart, La Nouvelle-France vécut un âge d’or de
prospérité. Le progrs économique se diversifia sous sa direction plus qu’tout autre moment et
les mesures qu’il mit en oeuvre permirent de stabiliser la structure sociale interne. Il suivit
délibérément une ligne de conduite économique qui favorisa l’initiative privée des marchands
canadiens dans des secteurs autres que la traite des fourrures.

P.S.: Nous serons présents grâce au bénévolat de certains membres. C’est un rendez-vous et
nous espérons vous y voir nombreux.

Québec 2008

Voici un extrait d’un article du bulletin, “LaSouche” de la Fédération des Familles Souches du
Québec, mars 2004, qui nous parle du cadre de programmation des ftes du 400e anniversaire
de Québec: “Explorer le passé, témoigner du présent, célébrer le moment, proposer l’avenir.”

La programmation proposée s’étalera sur toute l’année 2008 et sera marquée de plusieurs temps
forts. Elle est définie sous huits volets. (Ces volets sont exprimés en caractres gras dans le
texte. Ce sont les points ou les aspects essentiels dont la Société du 400e entend tenir compte
dans l’organisation et le déroulement des Ftes pour en assurer le succs).

Il y aura d’abord le Lancement le 31décembre 2007, suivi de six jours de festivités. Un village
d’hiver et l’ouverture de grandes expositions compléteront ce premier volet.

La grande fresque du 400e, qui constituera un deuxime temps fort, se déroulera du 3 au 6
juillet. Plus de 2 000 artistes et figurants seront mis  contribution pour rendre hommage aux
bâtisseurs.

Les 8 arrondissements de la ville seront également appelés souligner la richesse des lieux, des
gens et du patrimoine par Le Bal des arrondissements. Ce seront des rendez-vous populaires
qui se dérouleront les fins de semaine au printemps et l’automne.

Les communautés de l’Île d’Orléans, la Côte de Beaupré, la Jacques-Cartier, Portneuf,
Bellechasse, Lotbinire et Lévis seront appelées  développer des Ftes champtres qui se
dérouleront sur deux jours pour souligner la contribution de ces communautés l’histoire de la
région.

Les Évnements associés fourniront aux grand évnements et festivals, “déjenracinés dans
la capitale”, comme les Ftes de la Nouvelle-France, le Carnaval et le Festival d’été, l’occasion
de présenter une “cuvée spéciale” d’activités festives originales et de portée internationale.

Dans un esprit de partenariat, des organismes et des entreprises, par des Activités accréditées,
seront appelés  mettre en valeur notre savoir faire et  contribuer  “Explorer le passé,
témoigner du présent, célébrer le moment, proposer un avenir.”



Le cadre de programmation prévoit une Participation internationale pour encourager et
recevoir la participation de pays et d’organismes de l’extérieur désireux de s’associer aux
festivités d’une ville unique en Amérique du Nord par sa situation géographique et sa culture.
Ainsi des départements de France viendront y visiter des fils et des fils aux États-Unis, y
découvrir leurs sources.

Ce cadre de programmation serait incomplet sans un volet spatial Espace 400 et un volet
temporel L’Échéancier. L’Espace 400 fera de l’Anse Brown, en bordure du fleuve, un “lieu de
référence et de convergence” consacré la compréhension et l’interprétation de la célébration
du 400e. C’est un grand projet qui comprendra notamment un pavillon d’expositions, un parc-
jardin, une plage et un bassin pour des spectacles aquatiques.

L’Échéancier aura  établir les grandes étapes de la programmation, d’en surveiller le
déroulement et de voir aux autres aspects nécessaires au succs des Ftes du 400e.

Saviez-vous que:
Mardi 22 juillet 1922 Annonce dans le Quotidien de Lévis
Marché de Lévis
Mouton par quartier depuis 30 c 70 c; Lard 51/2 c. par livre en gros; Oeufs 2 c. la douzaine;
Volailes 40 c. la couple; Beurre 10 c. la livre. Et n'y avait que quelque voitures d'habitants qui
sont arrivés hier soir. Les oeufs sont rares.


